
Vins de Provence rosés :
Un millésime prometteur

• A57, le chantier avance à grands pas ! •

Le deuil impossible 
de Jean-François Charrat  

Le préfet,
Evence Richard

au chevet des agriculteurs

de la porte des maures à la méditerranée

la gazette duVar



Le ministère de l’intérieur a annoncé qu’un projet de loi sera 
présenté au Sénat pour le 10 octobre. Une semaine plus 
tard, Élisabeth Borne, en militante de l’immigration, décrète 

le report de l’examen du texte. A la demande d'Emmanuel 
Macron qui veut (encore) un « grand débat » préalable sur le sujet 
à l’Assemblée nationale et au Sénat, en octobre,  avant qu’un 
projet de loi finalisé ne soit présenté. Ce grand débat reprendra 
donc les propositions de tous les partis, des partenaires sociaux, 
des associations et des représentants de la société civile. 
Bref, encore du temps perdu !
En réalité, le report du projet de loi immigration par le Premier 
ministre indique une reprise en main de l’ambitieux ministre de 
l’Intérieur, ultra médiatisé depuis le début de l’été, sur les trafics 
de drogue à Marseille, l’insécurité à Lyon, l’expulsion d’un imam, 
la criminalité organisée en Corse, les rodéos urbains, etc. Pour un 
conseiller du Gouvernement : « Darmanin, il va trop vite, trop tôt. 
Il va s’en prendre une » !
Est-ce à dire que la guerre de succession à Macron est déjà en 
marche ?
L'idée de Borne est de faciliter, voire d'encourager, l’immigration 
par le travail. Dans le même état d’esprit, Darmanin veut faciliter 
une régularisation en masse des sans-papiers et développer les 
effectifs de main-d’œuvre étrangère, hors Union européenne, en 
assouplissant les règles d’arrivée, d’installation et de coûts.
Grossière erreur !
En France, le chômage touche plus de 4,5 millions de personnes ! 
Fin juin 2022, Pôle emploi comptait près de 6,5 millions d’inscrits, 
dont une majorité n’est pas indemnisée. A ce jour, la stabilité des 
comptes pour les régimes spéciaux (retraite, assurance maladie) 
nécessite 2 à 3 millions d’emplois supplémentaires.

Pour y parvenir, il faut déjà agir sur l’amélioration des conditions 
de travail et engager une hausse des rémunérations. Deux 
points qui inciteraient le retour au travail, des salariés, jeunes ou 
seniors, en recherche d’emplois.
La relance de l’emploi en France, en employant le réservoir de 
chômeurs, éviterait le recours à l’immigration.
Mais, ce n'est pas l'idée du Gouvernement.
Si on comprend bien, le projet de loi immigration vise à régulariser 
autour de 30 000 clandestins (les fameux sans papiers), par an.
Prenant prétexte à des difficultés de recrutement (administratives 
ou pas), les grandes entreprises du CAC 40, et les grandes 
entreprises de manière générale, veulent développer le recours 
aux clandestins et à l'immigration au détriment des travailleurs 
français  ! D'où l'idée du ministère de l’Intérieur d'acter une 
procédure automatique de régularisation.
La gauche et l'extrême gauche, égales à elles-mêmes, ne 
veulent pas qu'on touche à la loi actuelle. Pour elle, l'immigration 
(bienvenue ou pas) est un formidable vivier de futurs électeurs. 
C'est dans cet esprit qu'il faut resituer l'incroyable proposition 
d'un député de Macron, qui milite pour le vote des étrangers, 
hors Union Européenne. Irréaliste car cela nécessiterait l'accord 
des deux chambres au Parlement, une réforme constitutionnelle 
et un référendum. Mais, il faut rester sur nos gardes. 
A Mayotte, l’immigration est incontrôlable ! Les parlementaires 
locaux évoquent une situation extrêmement dégradée. En 
réponse, Darmanin promet de durcir le droit du sol pour les 
enfants nés dans le 101ème département français.
En France, le contrôle strict de l’immigration reste un combat 
politique majeur et essentiel de tous les instants.

Bernard BERTUCCO VAN DAMME.
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François de Canson : « Cet été, le tourisme en France
a battu des records » !

« Nous devons développer un tourisme plus respectueux
de l’environnement et des habitants »

Le 29 août, François de Canson, président du Comité Régional de Tourisme 
Provence-Alpes-Côte d’Azur et président d’ADN Tourisme, participait à la 
présentation du bilan touristique de l'été, en compagnie de la ministre du 
Tourisme Olivia Grégoire. 

E n effet, si certains pronostiquaient un 
été morose, les Français ont prouvé leur 
attachement aux vacances. 

64% des Français sont partis en week-end ou 
en vacances entre juillet et août. Même avec 
des budgets pour certains plus serrés, ils ont 
dépensé environ 1 600€ pour 4 personnes pour 
une semaine. C’est un petit peu moins qu’en 
2019 (moins 8%) mais 9 vacanciers français 
sont restés sur le territoire national.

ANNÉE HISTORIQUE 
«  Cet été, le tourisme en France a battu des 
records tout au long de cette saison et il ne 
s’agit que d’un point d’étape à fin août. Et 
après un excellent printemps, et un très bel 
été, les réservations enregistrées, tous secteurs 
confondus, sont en hausse pour le mois de 
septembre de 10 points par rapport à 2021. 
Une arrière-saison qui séduit toujours autant les 
Français, notamment pour des courts séjours. 
Nous pourrions vivre une année historique  ! 
Le désir de vacances l’a emporté sur tout le 
reste : problème de pouvoir d’achat, flambée 
des prix des carburants et inflation, canicule, 
sécheresse », s’est félicité le président du CRT 
de la Région Sud.
En réalité, ils se sont adaptés aux évolutions 
budgétaires. Ainsi, le tourisme de proximité a pris 

de l’ampleur. Et, pour la SNCF, 2022, c’est l’année 
des records ! En outre, les parcs d’attraction ont 
redémarré en trombe, avec une fréquentation 

record pour les parcs aquatiques et les parcs de 
loisirs (Futuroscope, parc Astérix). Pour certains, 
il peut s’agir de la journée de vacances. Même 
constat pour les locations entre particuliers, 
placées dans le top 3 des hébergements 

marchands. Et, l’hôtellerie de plein air connaît 
une hausse de sa fréquentation malgré le record 
de 2021. En effet, la clientèle trouve dans le 

camping une alternative à l’hôtellerie devenue 
parfois trop chère.
«  Les ménages les plus aisés ont accepté de 
payer plus cher leur hébergement car l’envie de 
vacances était là. L’hôtellerie a retrouvé les taux 
de fréquentation de 2019, malgré une hausse 
très significative des prix. Si la crise sanitaire 
avait modifié le comportement des Français, 
ils ont recommencé à réserver leurs vacances 
et plus forcément à la dernière minute, comme 
cela avait été le cas massivement en 2021. C’est 
ce que nous avons observé dès le mois de mai 
puisque les taux de réservation étaient déjà de 
l’ordre de 80% pour juillet et 85% pour août », 
conclut, enthousiaste, François de Canson. •

À NOTER... 
Le 20 octobre, un « Davos du tourisme » 
à Marseille 
En tant que président d’ADN Tourisme, 
François de Canson a proposé la tenue 
du « Davos du tourisme des territoires », 
le 20 octobre à Marseille, qui réunira tous 
les professionnels du secteur et définira 
une feuille de route pour les années à venir, 
en fonction des enjeux. Un rendez-vous 
spécifique pour les territoires afin de porter 
une vision positive du tourisme et, pour les 
opérateurs, l’occasion de créer de nouvelles 
formes de développement au service d’un 
tourisme plus vertueux, plus protecteur de 
l’environnement, plus attentionné pour les 
habitants, sans perdre de vue les enjeux 
économiques essentiels. 

Le 24 août, François de Canson, président d’ADN Tourisme, a rencontré, 
à Bercy, Olivia Grégoire, ministre déléguée en charge du Commerce, de 
l’Artisanat et du Tourisme. 

P résident du Comité Régional de 
Tourisme, François de Canson a rappelé 
à la ministre, qu’ADN Tourisme est 

née du  regroupement des trois fédérations 
historiques des acteurs institutionnels du 
tourisme français, Offices de Tourisme de 
France, Tourisme et Territoires et Destination 
Régions : « La force de notre réseau réside qu’il 
soit au cœur de l'écosystème touristique. Nos 
membres sont en relation avec les élus bien sûr, 
mais aussi avec les socio-professionnels, les 
habitants et bien entendu les visiteurs ». 

PROBLÉMATIQUES DE L'EMPLOI
Durant cet entretien cordial et franc de plus d’une 
heure, ils ont également évoqué les objectifs et la 
feuille de route du gouvernement mais aussi les 

nombreuses problématiques rencontrées par le 
secteur d’activité actuellement.
Le vice-président de la Région ajoute  : «  J’ai 
souhaité que l’État puisse nous soutenir et 
nous aider pour améliorer l’observation, outil 
indispensable pour nos professionnels. Les 
données, nationales et territoriales, ne peuvent 
pas être que des constats mais doivent être des 
éléments d’analyses à part entière bien au-delà 
de la simple conjoncture. En ce qui concerne 
les difficultés de recrutement et de valorisation 
des métiers du tourisme, pour résoudre les 
problématiques de l’emploi j’ai évoqué la 
nécessité de la montée en compétence des 
salariés et l’indispensable amélioration de 
l’offre. J’ai souligné l’urgence d’améliorer la 
communication sur les retombées économiques 

du tourisme et de faire entendre la voix des 
territoires. Nous avons évoqué ensemble la 
nécessité également de relancer le comité de 
filière tourisme ».
Et, la ministre a noté que les actions conduites 
avec le président Renaud Muselier pour le 
développement d’un tourisme plus respectueux 
de l’environnement et des habitants constitue 
un véritable laboratoire dont les mesures pilotes 
peuvent être parfois reprises ou adaptées au 
plan national.

DAVOS DU TOURISME 
« De plus, j’ai invité Olivia Grégoire au Davos 
du tourisme qu’ADN Tourisme organise le 20 
octobre, à Marseille, dans le salon d’honneur 
de l’Hôtel de Région. La Ministre a trouvé cette 
initiative très originale et reçu favorablement 
mon invitation. Ce forum permettra de définir la 
feuille de route qui doit comporter des actions 
concrètes et nous conduire ensemble vers un 
tourisme respectueux de l’environnement et des 

habitants de nos territoires », poursuit le maire 
de La Londe-les-Maures.
Ces assises doivent exprimer la vision, la 
capacité d’anticipation, l’engagement et la 
recherche permanente de solutions innovantes 
d’ADN Tourisme et des territoires. Il s'agit pour 
tous les opérateurs de créer de nouvelles formes 
de développement au service d’un tourisme plus 
vertueux, plus éthique, plus attentionné pour 
les habitants, sans perdre de vue les enjeux 
économiques et financiers toujours essentiels. 
Pour faire face aux nouveaux défis d’une période 
complexe et anxiogène, pour saisir aussi ce que 
la nouvelle demande des marchés inspire, ces 
assises seront un rendez-vous riche et de haut 
niveau.
Enfin, François de Canson souhaite consolider 
la place d’ADN Tourisme dans le paysage 
touristique national et tisser un lien fort entre 
Olivia Grégoire, ministre déléguée en charge du 
Tourisme, Atout France et ADN Tourisme. •



Débarquement de Provence 
Le Var a fêté la libération de 1944
Le 6 juin 1944, une formidable armada Alliée débarque sur les plages de 
Normandie. Puis en août 1944, les Alliés lancent un deuxième débarquement, 
cette fois en Provence, pour libérer les villes de Cavalaire-sur-Mer à Marseille, en 
passant par Le Lavandou, Hyères et Toulon.

Outre Evence Richard, préfet du Var, 
Hubert Falco, maire de Toulon et 
président de la Métropole, et Stéphane 

Rambaud, député de la 3ème circonscription du 
Var, de nombreuses personnalités locales – 
maires, élus locaux, départementaux, régionaux 
– et des représentants des associations 
mémorielles ont participé aux nombreuses 
commémorations dans les communes du Var. 
Souvent, les cérémonies étaient complétées par 

des défilés de véhicules militaires historiques 
(Provence 44, RGSE). A noter également, 
plusieurs expositions sur le thème de «  La 
gendarmerie du Var dans le débarquement 
de Provence  », présentées par l'Association 
des Collectionneurs pour la Sauvegarde 
du Patrimoine de la Maréchaussée à la 
Gendarmerie (ASCPMG), présidée par Nicolas 
Moulin. •
Photos PRESSE AGENCE – Alain BLANCHOT – Nicolas TUDORT.
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Jean-François Charrat : « Il y a urgence à redonner confiance 

aux gendarmes »
17 juin 2012 à Collobrières. 2 jeunes gendarmes, Audrey et 
Alicia, sont tuées dans l'exercice de leur fonction. Commandant 
la brigade de Pierrefeu-du-Var, le capitaine Jean François 
Charrat n'a jamais pu faire le deuil de ce drame.

E t, pour tenter d'exorciser sa peine, il a 
choisi l'écriture. «  Le deuil impossible  » 
est le récit tragique de la fin de carrière 

éprouvante et dramatique de Jean-François 
Charrat, patron des deux jeunes femmes.

Il répond aux questions
de La Gazette du Var.
Quelle était votre motivation principale 
pour écrire ce livre, hormis le drame en 
lui-même ?
Jean-François CHARRAT.  Durant l’année 2014 
et jusqu’au procès de leurs assassins, chaque 
jour, je me levais tôt et j’éprouvais le besoin 

irrépressible de me mettre à mon ordinateur 
pour décrire ce que je ressentais depuis le 17 
juin 2012. J’étais à la retraite et mes journées 
commençaient systématiquement par l’écriture. 
Et tout naturellement, cela a abouti à un ouvrage 
où j’exprime toutes les étapes que j’ai traversées. 
C’est une mise à nu où j’explique avec pudeur 
mes doutes et mon état d’esprit. C’est aussi 
l’occasion de rendre un hommage appuyé à 
deux femmes gendarmes pour lesquelles j’avais 
beaucoup d’affection et d’admiration. Comme 
une nécessité de tenir en vie leur souvenir, avec 

quelques mots, l’instant d’une lecture qui retrace, 
entre autres, une dramatique soirée où la colère, 
la souffrance et injustice se sont entremêlées. 
Les recettes financières que produiront les 
ventes seront reversées à des associations en 
lien avec les drames qui touchent les familles de 
gendarmes. C’est aussi une manière d’accomplir, 
encore une fois, un devoir de mémoire.

Comment votre livre est-il reçu par vos 
lecteurs ?
JFC. Avant la publication, j’étais assez inquiet sur 
la manière dont ce livre serait reçu, notamment 
par ceux qui me connaissent de près ou de loin. 
Et puis, petit à petit, les échos que l’éditeur ou 
moi-même recevions du récit, se sont révélés 

aimables, voire pour certains très élogieux. Le 
plus important était à mes yeux que les lecteurs 
comprennent le chemin que j’avais traversé à 
la suite de la nuit dramatique du 17 juin 2012 
et qu’ils s’imprègnent des ressorts d’une vie de 
gendarme. De belles critiques proviennent de ma 
famille, mais des anonymes m’ont contacté pour 
me dire avec beaucoup de simplicité que je les 
avais bouleversés. Sans chercher à convaincre, 
j’ai atteint le but que je m’étais fixé, m’imprégner 
de cette vague de bienveillance pour apaiser ma 
douleur toujours présente.

Quel jugement portez-vous, en tant 
qu'ancien officier de gendarmerie, sur 
l'évolution de la profession de gendarme, 
notamment ces dernières années ?
JFC. Ce qui faisait la force du gendarme de 
brigade, c’était sa capacité à enfiler plusieurs 
casquettes. Tantôt, il revêtait celle de la police 
administrative, tantôt de la police judiciaire et 
parfois de la police militaire (de moins en moins). 
L’adaptation aux nouvelles technologies et à 
l’innovation cyber ont rebattu les cartes. Il me 
semble que désormais beaucoup de décisions 
sont dictées par des algorithmes préétablis. 
La sécurité publique générale est la mission 
principale du gendarme de brigade, ce qui sous-
entend de la proximité avec la population. Cette 

proximité a peu à peu 
disparu de la culture 
des jeunes recrues 
qui considèrent la 
profession tantôt 
comme un emploi 
comme un autre, 
tantôt comme une 
source de revenus, le 
vocable vocation est 
presque devenu un 
gros mot. 
Des dispositifs 
sont en cours 
d’expér imentat ion 
pour que les 
gendarmes de brigade 
se rapprochent de 
la population. Les 
brigades de contact, 
et plus récemment 
les postes mobiles, 
sont autant de 
leviers pour tenter 
de se réapproprier le 
terrain. Je vois deux 
raisons principales à 
cette désaffection du 
contact de nos jeunes 
camarades avec ceux 
qui les entourent. 
La première est 
à chercher dans 
l’éducation qu’ils ont 

reçue. La génération geek est une réalité dont il 
faut tenir compte. Celui qui, dès le plus jeune âge, 
a pris l’habitude de s’isoler sur son smartphone, 
n’est pas préparé à discuter avec n’importe quel 
individu au quotidien. Renouer avec le contact 
passe inévitablement par là. La seconde tient 
aux évolutions de la société dans ce qu’elle a de 
plus brutale. En raison d’un climat de défiance 
de l’autorité, les gendarmes de brigade sont 
devenus méfiants à l’égard de leurs congénères 
car leurs faits et gestes sont décortiqués même 
quand il ne se passe rien. 

Les jeunes qui embrassent la carrière de 
gendarme ne diffèrent pas beaucoup des 
générations qui ont précédé, ils ont simplement 
besoin d’une acculturation plus importante lors 
de la formation initiale. 

Quelles décisions seraient les plus 
opportunes pour stopper la petite et 
moyenne délinquance qui pourrissent le 
quotidien des Français ?
JFC. Il y a des règles immuables en matière 
de sécurité publique générale. La nature a 
horreur du vide ! Quand on abandonne le terrain 
à l’adversaire, il est compliqué ensuite de le 
reprendre. Le maillage territorial qui était une 
force il y a peu, a été dilué par la volonté de Nicolas 
Sarkozy notamment, dans une conception de la 
sécurité publique qui n’a pas fait la preuve de 
son efficacité. Les grosses unités qui ont, peu 
à peu, remplacé plusieurs petites brigades ont 
recentré le travail du gendarme sur les priorités 
du moment en ne consacrant que peu ou pas 
de temps à ce que l’on appelait la surveillance 
générale des écarts. D’ailleurs les annonces du 
président Emmanuel Macron, lors de la clôture 
du Beauvau de la sécurité, sont allées dans ce 
sens puisqu’il envisage de créer 200 brigades 
de proximité dans des lieux qui ne voient plus 
aucun gendarme depuis plusieurs années. C’est 
une première observation. 
La seconde peut se résumer à plus de fermeté 
avec les délinquants quelle que soit la nature de 
l’infraction. Certaines juridictions, par manque 
de moyens, par accumulation des dossiers ou 
par idéologie, font preuve d’une indulgence 
funeste. La sanction quand elle intervient, n’est 
plus un moteur contre la récidive. Le législateur 
a tellement adapté le droit pénal, qu’il est de 
plus en plus facile de contourner les éventuelles 
condamnations. 
J’aimerais profiter de cette occasion pour 
aborder un paramètre que l’on ne doit pas 
écarter, celui du temps de travail. De nos 
jours, les gendarmes sont régis par le code de 
la sécurité intérieure et leur temps de travail 
est adapté aux évolutions de la société. On ne 
peut qu’en être satisfaits. Mais les missions se 
sont multipliées sans aucune compensation 
en termes de recrutements. Le dispositif de la 
gestion de l’événement tente de pallier les trous 
dans l’intervention nocturne essentiellement, 
sans véritablement y arriver puisque de 
nombreux groupements l’abandonnent. 
Il y a donc urgence à redonner confiance aux 
gendarmes, et plus globalement aux forces 
de l’ordre. Lutter contre la délinquance de 
voie publique passe nécessairement par une 
présence plus marquée et une fermeté sans 
compromis dans l’application des décisions de 
justice. •

Photo PRESSE AGENCE 

Jean-François Charrat (à gauche), et Georges Cochet (à droite), 
capitaines honoraires de gendarmerie.
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A57, les travaux avancent
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Élargissement de l'A57

Salvador Nunez (Vinci Autoroutes) :
« On construit en toute transparence » !

La section de l’A57 concernée par le projet d’élargissement 
assure la continuité entre l’A50 (Marseille/Toulon) et l’A57 
(Toulon/Le Luc).

L e projet s’inscrit comme une opportunité 
dans la recomposition urbaine, engagée 
par la Métropole, en assurant la 

reconfiguration de l’accès Est de l’agglomération. 
Car, le département concentre la moitié de sa 
population sur l’agglomération toulonnaise, et 
connaît la plus forte progression démographique 
de la région Sud. Le Var est également l’un des 
premiers départements touristiques de France. 
Entre Piémont et littoral, la topographie du 
secteur conditionne fortement les dynamiques 
de circulation et de développement.
Salvador Nunez, directeur de la Maîtrise 
d’Ouvrage du réseau ESCOTA, fait un point sur 
l’avancée des travaux de l’élargissement de 
l’A57 et sur la méthode de travail employée avec 
les partenaires institutionnels. 

Salvador NUNEZ
répond aux questions
de La Gazette du Var.
On parle beaucoup de concertation. Quelle 
est votre démarche en ce sens ?
Salvador NUNEZ. Je n’aime pas trop le terme 
de concertation  ! C’est un terme administratif 
plutôt réducteur. Mais, effectivement, je 
m’attache à entretenir de très bonnes relations 
avec nos partenaires institutionnels telles que 
les communes concernées par les travaux 
d'élargissement de l'A57, à savoir, Toulon, La 
Garde et La Valette-du-Var. Mais pas que  ! 
Depuis le début des études, en 2015, je concerte 
abondamment et volontairement. C’est ma vision 
du travail, on travaille ensemble et en toute 
transparence !

Parce que le chantier a des conséquences 
sur la vie des Varois ?
SN. Soyons honnêtes, nos chantiers sont bien 
souvent des projets qui impactent directement 
les citoyens. La durée de travaux est longue et 
même si nous sommes très attentifs à réduire 
les nuisances, elles sont bien là. Néanmoins, 
nous mettons en place un certain nombre de 
mesures et nous nous attachons à trouver les 
solutions les plus adéquates aux différentes 
situations en concertation avec tous.
Mais au final, n’oublions que tout le monde sera 
satisfait du résultat.

Comment se concrétisent les relations avec 
les communes impactées par les travaux ?
SN. Nous les avons simplement associés dès 
le début du projet. Nous avons présenté les 
avant-projets, que nous avons fait évoluer, selon 
leurs demandes. Mais bien souvent, nos études 
et expertises répondaient déjà aux attentes 

des communes. Nous assistons régulièrement 
aux réunions publiques où nous apportons des 
réponses aux citoyens. Attention, nos réponses 
ne sont pas toujours celles qu’ils attendent.

Vous avez des exemples ?
SN. Oui. Parmi les réalisations qui répondent aux 
attentes des communes et administrés, je peux 

citer la création de voies de déplacement doux, 
vélos et piétons, et la création de 12 bassins 
multifonctions avec un aménagement paysager 
à la clé. Ces bassins permettent le traitement 
des crues afin d’éviter les inondations. Ensuite, 
ils bloquent et traitent les pollutions inhérentes 
à l’autoroute (usure des pneus, plaquettes de 
freins etc.). Enfin, ils sont également utiles en 
cas d’accident d’un poids lourd transportant des 
produits dangereux, en bloquant la pollution. 

Pour les riverains, quelles sont les solutions 
pour réduire les nuisances ?
SN. Nous avons mis en place un site dédié au 
projet de l'élargissement de l'A57. Il présente 
l’essentiel à connaître sur le contexte et le futur 
chantier, ainsi que des interviews d’experts ou 
les coulisses du projet. Une foire aux questions 
rassemble les interrogations les plus courantes. 

Depuis le début du chantier, une rubrique délivre 
de l’information spécifique sur les travaux.
En outre, nous avons 6 agents de liaison qui 
réalisent du porte à porte auprès des riverains 
du chantier pour recueillir les doléances et 
les questions auxquelles nous répondons le 
plus rapidement possible. Nous échangeons, 
également, avec les CIL et les associations 
locales.

Pour quels types d'actions ?
SN. Parmi nos actions phares, il y a ce que 
j’appelle le chantier parallèle. Depuis début 
2020, 3 maîtres d’œuvre sont à la manœuvre 
pour effectuer des diagnostics acoustiques 
permettant de définir la menuiserie adaptée 
pour diminuer le bruit dans les logements 
qui seront éligibles. Près de 3 300 logements 
sont potentiellement éligibles à ces travaux 
d’isolation. Ils assurent, ensuite, le suivi des 
travaux adaptés à chaque cas de figure.
Début 2021, 2 600 prises de contact ont d’ores 
et déjà été établis et plus de 1 500 audits ont 
été réalisés.
500 conventions de prise en charge des travaux 
ont été signées et des travaux de remplacement 
de fenêtres ont déjà été réalisés dans les 
logements. Au final, une fois le chantier terminé, 
bon nombre de riverains bénéficieront d’une 
nette réduction des nuisances sonores de 
l’autoroute par rapport à la situation actuelle. 
Entre le choix d’un enrobé moins bruyant, la mise 
en place de murs anti-bruit et la prise en charge 
de la rénovation d’isolation, nous répondons je 
pense aux attentes légitimes des riverains. A 
propos des murs antibruit, d’ici à la fin de l’année 
plus de la moitié du linéaire du chantier en sera 
équipé. Nous avons fait le choix de poser les 
murs anti-bruit dès le début du chantier et non 
à la fin comme cela se fait généralement, pour 
vraiment réduire les nuisances sonores.

Comment se poursuivent les travaux ?
SN. Sincèrement, nous sommes sur le fil. 
Le planning est respecté mais la route est 
encore longue. A ce jour, un tiers des travaux 
a été réalisé. D’ici la fin de l’année, tous les 
secteurs seront en chantier. Nous aurons fini 
l’installation de la totalité des chantiers. Parmi 
les travaux importants de cette fin d’année, il y 
a, notamment, l’échangeur des Fourches qui a 
fait l’objet de travaux impressionnants, avec la 
pose de 10 poutres en acier de 49 mètres de 
long pour un poids de 25 tonnes chacune. Une 
opération qui s’est déroulée sur 4 nuits pour 
minimiser l’impact sur la circulation. Ce premier 
ouvrage sera mis en service à la fin 2022. Suivra, 
ensuite, la réalisation d’un deuxième ouvrage. 
À terme, ce sont bien deux ponts qui existeront 
sur ce secteur pour faciliter la circulation, contre 
un actuellement et le pont existant sera détruit 
début 2023. •

           Nous nous attachons
à trouver les solutions 

les plus adéquates
aux différentes situations.
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Arc méditerranéen
Pluie-inondation, les bons réflexes peuvent vous sauver la vie !
De septembre à mi-décembre, les territoires du pourtour méditerranéen 
sont exposés à des épisodes de pluie intense, qui peuvent conduire à des 
crues soudaines et dangereuses. La préfecture du Var a lancé une campagne 
d'informations pour prévenir les risques.  

P our la 7ème année, le ministère de la 
Transition écologique et de la Cohésion 
des territoires, avec l'appui du ministère 

de l'Intérieur, renouvelle sa campagne annuelle 
d'information et d'acculturation des populations 
exposées aux phénomènes méditerranéens de 
pluies intenses.

KIT D'URGENCE
L'été 2022 a été ponctué de sécheresses 
exceptionnelles et de feux de forêts sans 
précédents. Ces vagues de chaleurs caniculaires 
pourraient rapidement laisser place à des averses 
et orages intenses sur l'arc méditerranéen : 
les températures très au-dessus des normales 
de saison en mer Méditerranée, sont l'un des 
facteurs pouvant aggraver l'intensité des pluies 
méditerranéennes.
En cas de pluie intense ou de crue soudaine, 
ayons les bons réflexes : ils peuvent nous sauver 
la vie. En effet, en seulement quelques heures, 

il peut tomber l'équivalent de plusieurs mois de 
précipitations. Dès aujourd'hui, et en anticipation 
de toute urgence qui pourrait survenir pendant 

la saison des pluies intenses, préparez un kit 
d'urgence 72h pour pouvoir vivre en autonomie 
pendant quelques jours : nourriture et eau 
potable, médicaments, radio à piles, bougies, 
copie de la carte d'identité… •

LES CONSIGNES DE COMPORTEMENT :
• Reportez l'ensemble de vos déplacements, à 
pied ou en voiture ;

• N'allez pas chercher vos enfants à l'école ou à 
la crèche, ils y sont en sécurité ;
• Restez ou rentrez à l'intérieur d'un bâtiment et 
montez en hauteur lorsque c'est possible ;
• Si possible, coupez les réseaux de gaz, 
d'électricité et de chauffage sans vous mettre 
en danger ;
• N'utilisez pas votre voiture, ce n'est pas un 
espace sûr. Quelques centimètres d'eau peuvent 
suffire à l'emporter ;
• Ne descendez pas dans les sous-sols ou les 
parkings souterrains ;
• Eloignez-vous des cours d'eau, des berges 
et des ponts. Pour éviter la foudre, ne vous 
réfugiez pas sous un arbre ;
• Restez informé et à l'écoute des consignes 
des secours et/ou de la mairie ;
• Souciez-vous des personnes vulnérables et 
isolées et contactez-les en privilégiant les SMS. 

À NOTER... 
Plus d'informations :  
pluie-inondation.gouv.fr
www.var.gouv.fr/pluie-inondation-les-bons-
reflexes-peuvent-nous-a11216.html 



PLUIE - INONDATION

Couper les réseaux de gaz, 
d’électricité et de chauffage 

sans se mettre en danger.

OFF

Rester informé et à l’écoute 
des consignes des secours 

et/ou de la mairie.

Se soucier des personnes 
vulnérables et isolées en 

privilégiant les SMS.

Reporter l’ensemble  
de ses déplacements,  
à pied ou en voiture.

Laisser ses enfants à 
l’école ou à la crèche  

car ils y sont en sécurité.

ECOLE

S’éloigner des cours d’eau,  
des berges et des ponts et  
ne pas se réfugier sous un 

arbre pour éviter la foudre.

pluie-inondation.gouv.fr

AYONS 
LES BONS 
RÉFLEXES

Rester ou rentrer à l’intérieur 
d’un bâtiment et monter en 

hauteur, à l’étage.

Ne pas descendre  
dans les sous-sols et 

se réfugier en hauteur.

Ne pas utiliser sa voiture, 
quelques centimètres d’eau 

suffiraient à l’emporter.
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Déchets d'emballages plastiques et métalliques ?
Direction le bac gris !

Depuis quelques mois, les containers 
recevant les bouteilles et flacons 
plastique s'ouvrent à tous les emballages 
plastiques et métalliques. 

E n plus des bouteilles et flacons en plastique, 
vous devez désormais y déposer pots de 
yaourts, barquettes plastique ou aluminium, 

films, blisters, sacs plastique, capsules de café, 
bouteilles de sirop, canettes, aérosols, boîtes de 
conserve, etc. Tous les emballages en matière 
plastique ou métallique !
Vous habitez dans un logement individuel ? Continuez 
à utiliser votre bac à couvercle gris ou votre sac de tri 
habituel. Il sera collecté le même jour qu'auparavant. 
Vous souhaitez un bac plus grand  ? Faites votre 
demande en ligne sur www.sittomat.fr rubrique 
« Découvrez les nouvelles consignes de tri ».
Vous habitez en logement collectif équipé de bacs de 
tri ? Utilisez-le(s) bac(s) de tri à couvercle gris mis à 
votre disposition comme à l'accoutumée. Vous avez 
besoin d'un renseignement ou de matériel ? Contactez 
votre syndic, il a été démarché par le SITTOMAT et des 
kits de communication lui ont été délivrés (panneaux, 
affiches pour vos locaux poubelles, etc.). 
Vous n'avez pas de dispositif de tri à domicile ? Les 
colonnes de récupération grises ou à opercules gris 
sont à votre disposition pour recevoir l'ensemble 
de vos emballages. Vous trouverez une carte de 
géolocalisation sur le site Internet www.sittomat.fr   
rubrique « Géolocaliser les points d'apport volontaire ».
Seule la consigne de tri évolue, les modes et jours de 
collecte de vos déchets restent inchangés. •
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Protect'Tour

Une semaine Européenne de la Mobilité très animée !

Tour de France de l'engagement citoyen sur les plages du Var

L'édition 2022 de la Semaine Européenne de la Mobilité se 
déroule du 16 au 22 septembre sur le thème « De meilleures 
connexions ».  

D urant cette semaine, l'intermodalité, qui représente les connexions entre 
les différents modes de transports, est donc mise à l'honneur ! Des 
animations sont organisées par la Maison de la Mobilité TPM à Toulon, à 

Hyères, à La Seyne-sur-Mer et à Six-Fours-les-Plages. Et pour la première fois, un 
rallye mobilité, sous la forme d'une course d'orientation en centre-ville de Toulon, 
propose à la carte des initiations en roller, en gyropode, en trottinette électrique, 
etc. En outre, dans les communes de La Seyne-sur-Mer et Hyères, de nombreuses 
animations sont organisées en plein cœur de ville, au sein de Villages Mobilité !

NOMBREUSES ANIMATIONS
Par ailleurs, une multitude d'actions est au programme (course d'orientation et 
balades en VTT à assistance électrique au mont Faron, parcours culturels à vélo, 
challenges d'activités sur Géovélo, etc.).
Le public peut également participer au Mobi'Quizz et gagner de nombreux cadeaux 
(un Vélo à Assistance Électrique, des abonnements annuels, des voyages vers les 
îles d'Or et en TER, etc.).
A noter que la 3ème édition du Défi mobilité est lancée aussi en direction des 
entreprises, des administrations et des associations du territoire. Ainsi, chaque 
acteur économique peut organiser, en interne, des actions ludiques sur le thème 
de la mobilité. •

Photo PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Retrouvez le programme sur  
www.metropoletpm.fr

Tout l'été, la Protection Civile a organisé un tour des plages de France pour 
sensibiliser la population aux gestes de premiers secours.  

A près l'Ouest de la France, le Protec'Tour 
s'est arrêté du 20 au 23 août, à Toulon, 
Sainte-Maxime et Saint-Raphaël.

C’était l'occasion de faire connaître la Protection 
Civile et les missions quotidiennes des 32 000 
bénévoles dont 12 000 secouristes et plus de 
2 000 formateurs pour dispenser des formations 
en premiers secours aux particuliers comme aux 

entreprises. Dans le Var, plus de 120 bénévoles 
se relaient pour mener à bien les missions de la 
Protection Civile (Aider, secourir, former). 

PROJET DE LOI
«  Cette action a permis également de faire 
connaître les actions mais également les 
bénévoles qui œuvrent au quotidien au service 

des populations  » a rappelé le député Yannick 
Chenevard, présent lors de l'étape toulonnaise.
Ancien administrateur national de la Protection 
Civile française, qu'il a présidée de 2009 à 2012 
et fondateur de la Protection Civile de Nouvelle-
Calédonie dans le cadre des accords de Matignon, 
le parlementaire a révélé qu'il travaillait sur un 
projet de loi sur la reconnaissance du bénévolat 
de la sécurité civile. Fin septembre, il rencontrera 
les représentants des associations agréées pour 
réfléchir à l'élaboration de cette future loi, qui 
devrait être présentée à l'Assemblée nationale 
d'ici quelques mois.

LE CITOYEN, 1ER ACTEUR 
«  L'objectif de cette opération était d'inciter le 
grand public et, plus particulièrement la jeune 
génération, à prendre conscience de la nécessité 
de connaître les gestes de premiers secours et 
les comportements à adopter face aux dangers. 
Tout au long de ces journées, nous avons 
proposé des séances d'initiation  », ajoutent 
Samuel Legigan, président de la Protection Civile 
du Var et Yohann Hache, formateur au sein de 
l'association.
Et, face à la multiplication des risques 
environnementaux et sociétaux comme les 
tempêtes, les inondations ou les attentats, il 
est indispensable de promouvoir une meilleure 

résilience des populations et de développer la 
formation des citoyens aux gestes de premier 
secours. La journée toulonnaise a permis de 
sensibiliser le public aux comportements à 
adopter lors de situations exceptionnelles, 
vécues ces derniers mois sur le territoire. 
Enfin, Yohann Hache a lancé un appel à toutes 
les bonnes volontés  : «  Nous recherchons 
de nouveaux bénévoles, aussi bien des 
secouristes que des logisticiens ou des 
techniciens comme des personnes capables 
de tronçonner du bois ».  •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Protection Civile du Var
357, route de Marseille 83 200 Toulon
04 94 91 08 33  
www.adpc83.org



Septembre 2022 - #170

MétropoleMétropole 13
La Valette du Var

Rentrée scolaire

11 écoles accueillent près de 2 000 écoliers

Les écoles valettoises à l'ère du numérique

Avant la rentrée des classes, Sylvie Laporte, adjointe au maire, déléguée aux 
affaires scolaires et aux travaux, a fait le tour des établissements scolaires 
et d'accueil de la petite enfance et réalisé un point sur les multiples travaux 
de rénovation et d'entretien engagés par la Ville.

L es grandes vacances sont l'occasion 
pour les services techniques de la Ville de 
réaliser des travaux de rafraîchissement 

et de rénovation dans les écoles et structures 
d'accueil. 1 909 écoliers y ont fait leur rentrée en 
septembre dont près de 1 500 en demi-pension. 
A cette occasion, Sylvie Laporte a souligné  : 
«  Même si nous concentrons une large part 
de nos investissements dans le projet Ferry / 
Fabié, nous continuons chaque été a engagé des 
travaux d'amélioration et d'embellissement dans 
l'ensemble des établissements ». 

POINT SUR LES TRAVAUX
L'élue a ajouté : « Parmi les travaux réalisés, on 
peut citer la rénovation des sanitaires de l'école 
maternelle Paul Arène, la réalisation d'un plafond 
acoustique à l'école Jean Giono et la mise 
aux normes de la cuisine du Multi accueil des 
Oliviers, l'ensemble pour un budget de 80 000€. 
Nous avons également effectué le remplacement 
de l'éclairage vieillissant par des éclairages LED, 
la modernisation des écoles, avec l'acquisition 

de tablettes et de vidéoprojecteurs de plafond 
pour les classes. Ce qui représente 300 000€ ».
Par ailleurs, un nouveau logiciel «  One  » a été 
acquis par la commune et va permettre aux 
équipes enseignantes de mieux communiquer 
avec les familles. Enfin, les aires de jeux des 
crèches ont également fait l'objet de rénovation 
pour près de 60 000€.

MONDE NUMERIQUE
Afin de préparer les écoliers au monde de 
demain, un "monde numérique", la Ville a fait le 
choix d'équiper les écoles en vidéoprojecteurs.
Sylvie Laporte explique la démarche de la 
Municipalité  : «  Le vidéoprojecteur permet 
d'afficher devant la classe le contenu d'un écran 
d'ordinateur et facilite le développement de la 
culture numérique des élèves, à partir d'un usage 
raisonné et maîtrisé de l'outil informatique. 
La vidéo-projection présente de nombreux atouts 
tels que le gain de temps dans la préparation 
des cours avec une projection des documents 
préparés par les enseignants chez eux. De 

plus, la copie des consignes ou d'un texte au 
tableau, la réalisation de figures géométriques 
complexes, de tableaux, de graphiques peuvent 
être transférées directement sur l'écran. Elle 
permet également de réduire le nombre de 
photocopies ».
Enfin, le vidéoprojecteur offre la possibilité de 
mettre en place une pédagogie dynamique à 
partir de supports de qualité (images, vidéos, 
textes, sons, logiciels...) qui permettent d'enrichir 
les séances présentées aux élèves, ainsi qu'une 
exploitation plus élargie que sur un support livre 
classique.  •

Photo PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Quel avenir pour nos enfants ?
La Ville convie les Valettois à une grande 
réunion publique le jeudi 15 septembre à 
18h30 au parc des Troènes. Seront abordés 
quatre thèmes : l'éducation, les loisirs 
jeunesse, la santé et le pouvoir d'achat. 
Sur ce dernier sujet, un certain nombre 
d'annonces seront faites comme une baisse 
des tarifs de certains services destinés à 
l'enfance.

Thierry Albertini, maire de La Valette-du-Var, Sylvie Laporte, maire-adjointe 
à l’Éducation et Alexandre Risacher-Brugel, conseiller municipal délégué à 
l'école Giono, se sont rendus à l'école Giono, première école de la commune 
à être équipée de deux classes mobiles, composées chacune de 14 
ordinateurs à écran tactile.  

L' utilisation des outils numériques 
dans la vie quotidienne est devenue 
incontournable à tous les âges. Ils 

apportent un complément de moyens aux outils 
traditionnels. Dans ce cadre, la Ville est engagée 
dans l'ambitieux projet d'équiper toutes les 
écoles d'outils numériques et modernes.

NOUVELLES TECHNOLOGIES
Sylvie Laporte précise la démarche : «  Le 
développement de celui-ci s'effectue en 
partenariat étroit avec les services de l’Éducation 
nationale. Le but étant d'apporter tous les 
moyens nécessaires pour former les jeunes 
générations et leur permettre de se familiariser 
avec les nouvelles technologies.
Plus efficaces pour capter leur attention, elles 
sont une nouvelle façon d'apprendre avec des 
exercices plus ludiques et interactifs, tout en 
respectant le programme scolaire de chaque 
niveau ». 
Ainsi la Ville a équipé l'école Giono de 2 classes 

mobiles composées chacune de 14 ordinateurs 
à écran tactile. 
Thierry Albertini ajoute : « Cet outil a l'avantage 
de pouvoir être déplacé et utilisé dans toutes 
les classes de l'école. Lorsque l'enseignant 
prévoit un cours, chaque élève de sa classe 
travaille depuis son ordinateur. De son écran, 
l'élève accède aux différentes applications qui 
ont été minutieusement choisies. Il peut aussi 
permettre à l'enseignant de gagner du temps en 
centralisant les travaux de toute sa classe depuis 
son ordinateur portable, fourni par la Ville. À tout 
moment, il peut sélectionner les applications 
accessibles aux élèves et utiliser de nombreuses 
fonctionnalités : visualisation à distance des 
écrans des élèves, consigne individuelle ou de 
groupes, déploiement de ressources et collectes 
des travaux effectués ». 
En complément, 7 classes ont été dotées d'un 
ordinateur portable pour l'enseignant et d'un 
vidéoprojecteur interactif. Les 3 autres classes 
sont actuellement équipées des anciens 

systèmes. Le renouvellement du nouveau 
matériel est prévu pour cette année. Le montant 
des dépenses actuelles, pour les structures 
réseaux et le matériel numérique s'élève à 
78 000€. 
Alexandre Risacher-Brugel conclut : «  Afin 

de garantir une utilisation optimale de ces 
appareils et développer de nouveaux usages 
pédagogiques, une formation a été mise en 
place à destination des enseignants. Elle a été 
dispensée par le prestataire de la Ville ». •

Photo PRESSE AGENCE.
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La Valette-du-Var
Des aménagements extérieurs réussis
pour la Maison de la Petite Enfance

En janvier 2020, la Ville a ouvert la Maison de la Petite Enfance 
« Les Magnolias », après la création d’un bâtiment et la 
réalisation de nombreux travaux. 

D epuis, ce bâtiment propose aux familles 
plusieurs modes d’accueil sur un même 
site et augmente l'offre d'accueil, avec 

plus de places, des repas, et une amplitude 
d'ouverture adaptée aux besoins des familles. 
Ainsi, l’aménagement des espaces extérieurs du 
site parachève l’ouvrage et offre à plus de 197 
familles et autant d’enfants, un service multi-
accueil, grâce à plusieurs équipes composées de 
32 professionnels formés et aguerris. Répondant 
aux attentes des parents, ce dispositif est 
complété par les nombreuses activités d’éveil, 
motrices et ludiques mises en place pour les 
« bouts de chou », auquel s’ajoute un tout 
nouveau jardin.

AMENAGEMENT PAYSAGER
En aménageant les espaces paysagers, la 
commune a plusieurs objectifs explique Thierry 
Albertini, le maire  : «  Tout d'abord, valoriser 
l’espace dédié au stationnement par la plantation 
de jardins d’agrément, économes en ressource 
et en créant un véritable écrin paysager pour la 
structure. Ensuite, combler les visibilités entre 
la rue Germain Nouveau et la structure par la 

plantation de haies vives, capables d’évoluer à 
l’ombre des platanes. Puis, implanter un espace 
premier âge en limite de la cour principale (butte 
de jeux, parcours de motricité). Enfin, réorganiser 
l’espace pique-nique existant et le potager  en 
créant un parcours pieds-nus autour de la cour 
principale ».

JARDIN PEDAGOGIQUE
Concrètement, le jardin pédagogique se 
décompose en de multiples espaces, délimités 
par des bacs légèrement surélevés pour 
s’adapter aux enfants. Thierry Albertini ajoute  : 
« Ces bacs permettent de définir des parcelles 
dédiées à différents types de cultures. Ils sont 
modulables et peuvent s’agencer de plusieurs 
manières et créer une infinité de situations. 
Le jardin peut être complété de dispositifs tels 
que des hôtels à insectes, nichoirs, cabanes en 
saule, favorisant la biodiversité et l’animation 
des ateliers. En concrétisant ce projet, la 
Ville matérialise sa volonté de répondre aux 
préoccupations des jeunes parents. Plus 
attentifs aux sensations et au développement 
de leur enfant et soucieux de leur offrir un 

environnement pensé et tourné vers la nature ». 
Sylvie Laporte, adjointe en charge des Affaires 
scolaires, de la Petite enfance, de la Jeunesse et 
de la Famille, conclut : « Le jardin pédagogique 
est un lieu d’apprentissage, mais aussi un 
espace de détente et d’activités ludiques. Il 
permet d’éduquer les enfants à l’environnement 
en cultivant des plantes, légumes, fruits et 
herbes à des fins pédagogiques. Jardiner les 
sensibilise à la nature, met en éveil leurs sens qui 
sont sollicités en permanence, et leur enseigne la 
saisonnalité. Le jardin pédagogique crée du lien 
entre les enfants, les parents et les professionnels 
du multi-accueil. Les parents peuvent se joindre 
au projet en participant à l’entretien du jardin, 
ou en fournissant du matériel de jardinage, des 
plantes ou des graines ». •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Des vertus environnementales
L’idée d’utiliser le jardin comme outil 
pédagogique n’est pas nouvelle. Il est 
reconnu pour ses vertus environnementales, 
mais aussi nutritionnelles. Une étude a 
démontré que les enfants qui ont été 
initiés au jardinage dès leur plus jeune âge 
mangent en moyenne 15% de fruits et de 
légumes de plus que les autres à l’âge 
adulte. En effet, nous consommons plus de 
légumes lorsque nous avons été sensibilisés 
à la façon dont ils sont cultivés.



Septembre 2022 - #170

15MétropoleMétropole
La Garde

Plan France Relance

L'inexorable combat des Restos du Cœur contre la précarité alimentaire

190 000€ pour la Banque Alimentaire du Var

Fin août, Evence Richard, préfet du Var et François de Canson, vice-président 
de la Région, ont rencontré l’équipe des Restos du Cœur du Var.  

E n effet, dans le cadre de l’appel à projets 
« alimentation locale et solidaire » du 
volet solidarités du plan France Relance, 

l'État et la Région ont cofinancé l’acquisition 
d’un camion réfrigéré itinérant pour desservir les 
communes de Carnoules, Gonfaron, Collobrières, 
Callas, Bargemon et Claviers.

DEUX SUBVENTIONS
Suite à l’appel à projets « alimentation locale et 
solidaire » du plan France Relance, porté par le 
ministère de l’Agriculture et instruit localement 

par la DDPP et la DDETS, les Restos du Cœur ont 
été lauréats en 2021 et reçu deux subventions.
La première d’un montant de 25 704€ porte sur 
l’investissement en matériels de stockage et 
distribution pour l'achat auprès des producteurs 
et du tissu agro-industriel de produits frais 
locaux. La deuxième d’un montant de 42 283€ a 
permis le financement d'un camion itinérant pour 
apporter une aide alimentaire aux bénéficiaires 
résidant dans les territoires, trop éloignés d'un 
centre de distribution. 
« Nous assurons une livraison tous les 15 jours 

sur chaque zone, en alternance, et couvrons les 
besoins de 90 personnes. Nous espérons pouvoir 
doubler cette fréquence avec l’acquisition d’un 
camion supplémentaire », explique Jean-Philippe 
Florenson, président des Restos du Cœur du Var.

LUTTE CONTRE LA PAUVRETÉ
Aider et apporter sur le territoire du Var une 
assistance bénévole aux personnes en difficulté, 
en luttant contre la pauvreté et l’exclusion, dans 
le domaine alimentaire par la distribution de 
denrées, et par son action d’insertion dans la 
vie sociale et l’activité économique, telles sont 
les missions des Restos du Coeur, à partir de 
son siège social et de son entrepôt de stockage, 
situés à La Garde. Par ailleurs, 20 centres de 
distribution, répartis dans le Var, assurent la 
distribution de colis alimentaire auprès de 8 762 
personnes inscrites au 1er mai 2022.
Sur le terrain, les Restos du Cœur disposent 
de 750 bénévoles mobilisés chaque semaine 
pour aider les plus démunis. Une maraude 
assure des rotations 7 jours sur 7 de La Seyne-
sur-Mer à Hyères en passant par Toulon, La 
Crau et Carqueiranne. Au cours d’une année, 
elle réalise en moyenne 5 600 rencontres. 
Enfin, l’association propose, en fonction des 
compétences des bénévoles, des activités d’aide 
à la personne : accès aux droits et à la santé, 

ateliers cuisine, aide aux devoirs, distribution de 
vêtements, micro-crédits, etc.
«  Entre 2021 et 2022, l’association a vu le 
nombre de bénéficiaires augmenter de manière 
significative (+40%), notamment en raison 
de l’accueil des Ukrainiens.  Certains centres 
ont doublé ou quasiment doublé le nombre 
de personnes inscrites à Fréjus (+108%), Le 
Muy (+150%), Toulon La Florane (+83%), 
Toulon Centre (+80%), Draguignan (+63 %) et 
Brignoles (+77%). Nous avons aussi répondu à 
la sollicitation des services de l’État pour venir 
en aide aux personnes déplacées d’Ukraine. 
A ce titre, nous délivrons des colis aux 1 244 
déplacés ukrainiens inscrits dans leurs centres 
et assurons la livraison des denrées aux 
centres d’hébergement de Toulon (Fénelon) 
et de Châteaudouble  », conclut le président de 
l'association. •

Photo PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Si vous souhaitez rejoindre les Restos du 
Cœur et donner un peu de votre temps, 
n’hésitez pas, l’association est toujours à la 
recherche de bonnes volontés.
LES RESTOS DU CŒUR DU VAR
277 avenue Joseph Louis Lambot
83 130 La Garde 
04 94 08 07 09 

Fin août, Evence Richard, préfet du Var, s’est rendu au siège social de la 
Banque Alimentaire, lauréate de l’appel à projets « alimentation locale et 
solidaire », du volet solidarités du plan France Relance 2021. 

L' association a été retenue dans le 
cadre de l’appel à projets « soutien aux 
associations » du plan France Relance 

afin de réaliser des investissements à hauteur 
de 190 000€. Ces investissements (camion, 
matériel de stockage et conditionnement...) 
permettent d’apporter une réponse aux besoins 
des personnes précaires situées dans des zones 
blanches du département. 

Selon Joël Gattulo, président de la Banque 
Alimentaire du Var, l’objectif est de couvrir le 
Nord du département jusqu’aux gorges du 
Verdon, soit 500 bénéficiaires supplémentaires : 
«  Depuis mai, nous avons un partenariat avec 
l’Association Varoise d’Accueil Familial (AVAF) 
afin de renforcer nos équipes de bénévoles par 
des personnes en chantier d’insertion assurant 
la préparation et la livraison des denrées. Un 

partenariat a également été créé avec un 
collectif d’animation du territoire Artuby-Jabron 
pour desservir 9 communes en zone blanche. 
Les premières livraisons sont effectives depuis 
le mois d'août ».

4 800 000 REPAS PAR AN
Implantée dans la zone artisanale Le Pouverel 
à La Garde, la Banque Alimentaire du Var a été 
créée dans un wagon désaffecté de la gare 
de Toulon en 1986, avec l'aide de plusieurs 
associations déjà impliquées dans des actions 
humanitaires.
Aujourd'hui, elle dispose de grands hangars 
et d’une équipe de 75 bénévoles et 6 salariés. 
Et, l’association reçoit des denrées de l'Union 
Européenne, de l’État, de l'industrie agro-
alimentaire, de la grande distribution et du public 
lors de la collecte nationale. Plus de 2 400 tonnes 
de denrées alimentaires sont distribuées chaque 
année auprès de 8 000 bénéficiaires par le biais 
de 80 associations et 8 CCAS, soit l’équivalent 
de 4 800 000 repas. « Au-delà de la distribution 
alimentaire, l’association est impliquée dans 
la prise en charge des personnes les plus 
démunies et un partenaire privilégié dans la 
gestion des crises comme ce fut le cas lors de la 
crise sanitaire ou pour les réfugiés ukrainiens », 
ajoute Joël Gattulo. Enfin, la Banque Alimentaire 

participe aux initiatives locales et nationales 
qui favorisent l’inclusion. Elle est partenaire de 
l’école de la 2ème chance, de la Fédération des 
Œuvres Laïques, du ministère de la Justice et 
de la Protection judiciaire de la Jeunesse (PJJ). 
Enfin, dans le cadre de son fonctionnement, elle 
permet aux élèves et aux jeunes en insertion 
qu’elle accueille d’envisager une orientation vers 
un débouché réaliste. •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
BANQUE ALIMENTAIRE DU VAR
257 rue Denis Papin
83130 La Garde
04 94 61 23 88 
ba830@banquealimentaire.org
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 La Farlède
Economie et terroir, un rendez-vous réussi
Le 26 août, sous les platanes de la place de la Liberté, la soirée « Entre vignes et 
Coudon » a tenu toutes ses promesses.

Le terroir et l'économie locale étaient 
à l'honneur lors de cette grande fête, 
destinée à promouvoir les circuits 

courts et à mettre en valeur le travail des 
producteurs de la région. L'accent était 
aussi mis sur les commerces du centre-ville. 
Ainsi, les commerçants de l'Association des 
Commerçants, Artisans et Professions Libérales 
Farlédois (ACAPLF) ont organisé une grande 
tombola.

DÉTENTE ET CONVIVIALITÉ
Yves Palmieri, le maire, s'est félicité de la 
réussite de cette seconde édition : « Le concept 
et l'esprit de la première édition demeuraient. 
Le public a retrouvé 22 stands de vignerons et 
métiers de bouche. Certains étaient présents au 
printemps dernier. D'autres ont rejoint la fête 
pour cette édition estivale ».

Un moment de détente et de convivialité 
accompagné d'une pause dégustation 
avec le vignoble Kennel, le Cellier de la 
Crau (coopérative), La Navarre, Saint-
Martin, Jasson, Les Bormettes, le Château 
Demonpère, Blanquefort, Figuière, La Sanglière, 
Les Mesclances, et Château Vert. Du côté 
alimentaire, de nombreux stands accueillaient 
le public  : Restaurant O pied levé, la Pause 
Fromage, Fournil de Lætitia (boulanger), Le 
Luyer (fromager), Papa Miam, Baptiste Cellier 
(apiculteur), écailler de la Rade, etc. Sans 
oublier, M. Selfie (animation Photobooth), Le 
P'tit apéro improvisé et Christian Scalisi (atelier 
sommelier).•

Photos Ville de La Farlède.
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Débarquement de Provence
Août 1944, le jour de gloire tant espéré
Le 6 juin 1944, une formidable armada Alliée s’attaque à la forteresse Europe en 
débarquant sur les plages de Normandie.

10000 morts au soir de l'assaut, 
mais le lent rouleau compresseur a 
entamé sa marche vers l’Ouest, sa 

marche victorieuse.
Deux mois après le débarquement de 
Normandie, les Alliés lancent un deuxième 
débarquement en France.
Ce deuxième débarquement rassemble, sous 
le commandement du général Patch, 400 
000 soldats américains, anglais, canadiens et 
français. Ces derniers sont les plus nombreux 
avec 260 000 hommes de l'Armée B française, 
l'armée d'Afrique, placée sous les ordres du 
général Jean de Lattre de Tassigny.

En face, 230 000 soldats allemands appartenant 
au groupe d'Armées G du général Blaskowitz. 
Pour l'Armée française, c'est le moment tant 
attendu, le jour de gloire espéré. Depuis Tarente, 
Naples, Oran et Ajaccio, 800 navires convergent 
vers nos côtes pour former une armada 
concentrée sur les points de débarquement 
choisis.
La veille, Radio Londres diffusait le message 
pour la Résistance : « Le chef est affamé ».
Les FFI attendaient le signal depuis des mois.•

Photos Alain BLANCHOT.
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La Londe-les-Maures
En août 1944, la ville libérée par une poignée de héros
A l'aube du 15 août, les Alliés se déploient au large de la Provence. 

Dans la nuit claire et étoilée du 14 
au 15 août, les premiers éléments 
débarquent sur la côte provençale. Ce 

sont principalement les commandos d’Afrique 
du Lieutenant-colonel Georges-Régis Bouvet à 
l’Ouest, au Cap Nègre et au Rayol-Canadel.
Au matin du 15 août, les troupes américaines 
débarquent sur les  plages de Sainte-Maxime, 
Saint-Tropez, Cavalaire, Pampelonne, La Croix-
Valmer. Dans la journée du 16 puis du 17 août, 
la Garbo force, constituée essentiellement par 
des troupes françaises issues des colonies, 
débarque à son tour.  
Le débarquement de Provence et la liberté 
reconquise dès le 15 août 1944 ont non 

seulement les couleurs tricolores ou de la 
bannière étoilée, mais encore celles de la voile 
rouge frappée de l'étoile d'or et du croissant 
des Commandos d'Afrique.
Ce sont bien ces hommes-là, d'une trempe 
incroyable, pétris de la rage de vaincre autant 
que de l'amour de leur patrie qui ont redonné 
son honneur à la France. Tout, de leur héroïsme 
jusqu'à leurs exploits, inspire le respect. 
Ces hommes d'exception qui avaient choisi 
l'unité combattante la plus exposée, celle des 
missions réputées irréalisables, étaient promis 
aux sentiers de la gloire. •

Photos Alain BLANCHOT.
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Protection Civile

Les 1001 vies de l'extraordinaire Prix Pierrat !

Hommage à Paul Franchetterre, un chef de guerre

Le 17 août, François de Canson a rendu un hommage appuyé à un être 
exceptionnel, qui a eu un parcours de vie exceptionnel.  

N on sans une certaine émotion, en tant 
que maire et au nom de l’ensemble 
du Conseil municipal, François de 

Canson lui a remis la Médaille de la Ville, en 
reconnaissance de son efficacité au service des 
Londais.

SPORTIF DE HAUT NIVEAU 
Tout au long de sa carrière, Prix Pierrat a 
toujours su prendre soin des autres, prendre le 
temps pour les autres, comme l'a rappelé, avec 
justesse, le premier magistrat : « Quand je vous 
parle d’un homme exceptionnel, le terme n’est 
pas galvaudé !  
Jugez plutôt : ancien pilote de l'Aéronautique 
Navale, sportif de très haut-niveau, écrivain, 
journaliste, mais aussi élu dévoué et 
compétent… 

Prix Pierrat est un homme passionnant et 
passionné, une personnalité aux multiples 
facettes, aux multiples vies.
En 1962, à 18 ans, il commence à piloter. 
Et comme il ne fait rien à moitié, il s’adjuge, au 
fil des ans, le record du nombre d'heures de vol 
effectué dans l’aéronavale avec 14 750 heures, 
dont plus de 3 000 heures de vol d'essais et plus 
de 3 000 heures de vol de nuit ! 
Pour en arriver là, il réchappe à trois crash 
d’avions, dont les causes effraieraient bon 
nombre d’entre-nous : l’explosion d'un moteur, 
l’extinction des 2 moteurs en vol et des problèmes 
de frein ! Après l’armée, il devient pilote d'avion 
pour Dassault entre 1985 et 1993 ». 

RECORD DU MONDE 
De cette longue carrière dans les airs, Prix 

Pierrat, qui finit son parcours dans l’armée au 
grade de capitaine de corvette, a exercé 17 ans 
comme pilote opérationnel et 18 ans comme 
pilote d’essai ! Il possède un record du monde en 
aviation car il a piloté 7 types d'avions en 24h, un 
fait assez fou qui est désormais interdit car limité 
à 3 avions en une journée. 
Un record inscrit sur les tablettes qui ne peut 
plus lui être enlevé ! Fouga-Zephyr, Etendard et 
Super-Etendard ou encore Bréguet Alizé, autant 
de noms d'avions qui résonnent pour lui comme 
ceux de vieux camarades...
Parallèlement, le sport constitue pour lui une 
autre passion. En 1964, il participe aux Jeux 
Olympiques de Tokyo en athlétisme au 4x400m. 
Et, fait très rare pour un sportif de haut-niveau, il 
représente à nouveau la France en 1968, au Jeux 
de Mexico, mais dans une autre discipline qui lui 
tient à cœur, le handball ! 
En 1981, il évolue dans un troisième sport, en 
s’engageant dans l'équipe de rugby du Sénégal 
au doux nom des ‘Charognards de Ouakam’ !

JOURNALISTE ET ECRIVAIN
Dernier aspect à souligner, car il est constitutif de 
sa personnalité : Prix Pierrat, aime écrire.
Dans Var Matin, pendant quelques années 
comme correspondant, mais aussi et surtout des 
livres sur ses passions, l’histoire de la BAN de 
Hyères, les avions et le sport. Depuis l’an 2000, 
il est président des anciens de l’aéronavale. Il 
travaille à l’ouverture du musée de l'aéronautique 
et de l’aviation à Hyères. 
« Et depuis 14 ans, il est à mes côtés, au sein du 
Conseil municipal, comme adjoint puis conseiller 
municipal, délégué à la sécurité tout en assurant 
le rôle de correspondant défense et de maître de 
cérémonie lors des commémorations organisées 
par la Ville. Prix Pierrat est une personne qui ne 
rechigne jamais à relever les défis, toujours prête 
à se retrousser les manches et aller de l’avant. 
C’est un homme solide, sur qui l’on peut compter 
et je suis fier qu’il soit mon ami  », a conclu 
François de Canson.  •

Photos Alain BLANCHOT.

Les Londais et ses amis sont venus très nombreux rendre un hommage à Paul Francheterre, ancien 
responsable de la Protection Civile.  

E ntre 2015 et 2019, Paul Franchetterre était le 9ème 
président de la Fédération Nationale de Protection Civile. 
Avec force et détermination, il a traversé certaines des plus 

grandes épreuves de l’histoire de l’engagement de la Protection 
Civile : attentats de 2015, tempête Irma en 2017, inondations 
dans le Sud de la France. A la tête de 32 000 bénévoles, 500 
implantations locales et 98 associations, Paul Francheterre a 
écrit en lettres d’or ses trois grandes missions : Aider, Secourir 
et Former. Durant sa présidence, il s’est efforcé de structurer la 
grande famille de la Protection Civile, sa réponse opérationnelle et 
plus particulièrement le soutien aux populations en temps de crise, 
dossier auquel il attacha une très grande importance. 

UN MESSAGE D'AMITIE
Ainsi, en janvier 2014, durant trois semaines intenses, les équipes 
de la Protection Civile se sont affairées au nettoyage des rues 
de commune, des domiciles, à la remise en état des ouvrages 
endommagés, à l'enlèvement des déchets, au soutien moral des 
sinistrés.
Aussi, comme l'a indiqué François de Canson, lors de cet 
hommage  : « C’est aujourd’hui davantage un message d’amitié 
plus qu’un discours officiel que je souhaite vous délivrer. Parce que 
Paul Francheterre est devenu un ami depuis ce jour de sinistre 
mémoire. Il est des circonstances qui unissent les hommes à tout 
jamais, et ce fut pour nous les terribles inondations qui ont touché 
notre commune ce 19 janvier 2014. Je me souviendrai toujours 

de ce moment où j’ai vu apparaître Paul Francheterre, à la stature 
imposante qui nous appelait à l’humilité. Celui que nous allions 
appeler amicalement notre « Père Noël » fut un allié précieux dans 
cette gestion de crise. Son analyse de la situation et des actions à 
mener étaient guidées par un professionnalisme forgé par 50 ans 
d’expérience ».
Le premier magistrat a ajouté  : «  Durant trois semaines, tous 
les soirs en réunion de crise, Paul Franchetterre était présent, 
tel un chef de guerre à la tête de ses équipes, distillant ses 
conseils toujours avisés. Car la crise fut sa vocation. C’est dans 
les moments où nos concitoyens sont confrontés à la souffrance 
et à la peur, qu’il donnait la pleine mesure de son engagement. 
Ceux qui l’ont bien connu, ceux qui ont été à ses côtés, dans les 
moments heureux, comme dans les plus difficiles, savent quel 
homme exceptionnel ils viennent de perdre. Dans la chaîne de la 
sécurité, la Protection Civile joue un rôle que personne d’autre que 
vous ne peut remplir » (...). •
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Les Commandos d'Afrique perpétuent
la mémoire des disparus au combat

Temps forts du 78ème anniversaire de la commémoration de 
la libération de la ville, l'assemblée générale de l'amicale des 
Commandos d'Afrique, s’est tenue le 14 août dans la salle 
d’honneur de l’Hôtel de Ville.

P résident de l'amicale régimentaire des 
anciens du 1er groupe des Commandos 
d'Afrique et du 3ème groupement de 

choc, François Bonin, a évoqué la mémoire 
des membres de l'amicale qui nous ont quittés 
depuis août 2021. Ainsi, le président a eu une 
pensée particulière pour Roland Cosnard, du 1er 
Commando débarqué au Cap Nègre, décédé 
il y a un an et dont il a salué les membres de 
la famille, et pour Roger Plé, décédé le 11 juin 
dernier.

MINUTE DE SILENCE
«  Ils comptaient parmi les derniers survivants 
connus. Il ne faut pas oublier tous ceux dont 
les noms seront évoqués par notre secrétaire 
général dans son rapport d'activité. En leur 
honneur, je vous prie de bien vouloir observer 
une minute de silence  », a demandé François 
Bonin. 

Puis, le président a remercié tous ceux, jeunes 
ou moins jeunes, qui acceptent d'être les porte-
drapeaux (titulaires et suppléants) de l'amicale. 
A cette occasion, il a présenté Corinne Bianchi, 
nouvelle porte-drapeau du Rayol-Canadel  : 
«  Grâce à eux, l'amicale des Commandos 
d'Afrique est représentée aux manifestations 
patriotiques, y compris loin de la Provence, à 
Cravanche notamment ». 
Il a également remercié les membres du Conseil 
d'administration, qui œuvrent sans relâche, pour 

que se perpétue la mémoire des Commandos, 
alors que le nombre de survivants ne cesse de 
décroître. 
« Grâce à eux, notre belle amicale perdure. Pierre 
Velsch est un des deux seuls Commandos encore 
vivants, ayant débarqué au Canadel dans la nuit 
du 15 août 1944. Il a souhaité ne plus occuper la 
charge de vice-président, et le 1er juillet dernier, 

le Conseil d'administration l'a nommé vice-
président d'honneur, en remerciement de tous 
les services qu'il a rendu et qu'il rend encore à 
l'amicale. Pour le remplacer, Jean-Patrick André 
a été élu au poste de vice-président ».
A ce jour, l'amicale compte 92 adhérents (+ 17 
par rapport à l'an dernier) dont 3 commandos, 
10 veuves, 27 membres des familles de 
commandos et 52 honoraires. Elle a enregistré 2 
décès (Roger Plé et Yvonne Moreau).

LÉGION D'HONNEUR
Puis, Yves Boyer, le secrétaire général, a 
présenté le rapport d'activités  : «  Après deux 
années de diète, les activités ont repris un 
cours normal. Avec prudence certes, mais avec 
la volonté d'être présents avec notre fanion 
partout où nous sommes invités. Nos fanions 
ont été présents à toutes les cérémonies 
officielles dans les communes de Bormes-les-
Mimosas, Le Lavandou, La Londe-les-Maures, 
La Valette-du-Var, Hyères et lors d'obsèques 
d'anciens combattants ainsi qu'au Congrès de la 
Fédération André Maginot à Saint-Etienne ».
Il a ajouté : « L'année 2022 ne pouvait pas mieux 
commencer puisque notre vice-président Pierre 
Velsch a été élevé au grade de Commandeur 
de la Légion d'Honneur (Journal Officiel du 1er 
janvier). Tout a été dit et écrit sur son engagement. 
C'est avec une grande joie aux côtés de sa 
famille, en présence d'un piquet d'honneur du 
54ème Régiment d'Artillerie, des Cadets de 
la Défense et de nombreuses personnalités 
civiles et militaires, que le 8 mai dernier, 
devant le monument au morts de Bormes-les-
Mimosas, le général Rideau, conseiller auprès 
du président de la Fédération Maginot, assisté 
du colonel Dinh, commandant le groupement 
de gendarmerie du Var, lui a remis la cravate 
qui l'honore mais qui rejaillit sur l'ensemble du 
groupe des Commandos d'Afrique et perpétue la 

mémoire des disparus au combat ». 
D'ores et déjà, l'amicale se projette sur 
l'année 2024 pour le 80ème anniversaire du 
Débarquement de Provence. •

Photos Francine MARIE.

À NOTER... 
EN PRÉSENCE DE :
François de Canson, vice-président de la 
Région, maire de La Londe-les-Maures,
Gil Bernardi, maire du Lavandou,
François Arizzi, maire de Bormes-les-
Mimosas
Des élus des communes de Bormes-les-
Mimosas, Le Lavandou, La Londe-les-Maures 
et du Rayol-Canadel.

Méditerranée Porte des MauresMéditerranée Porte des Maures
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Passez à l’action !
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d’aides tout au long de l’année
Du Pass ZOU ! Études pour vous déplacer, au Pass Santé Jeunes 
pour vous soigner en passant par l’e-PASS Jeunes pour vous 
divertir, vous pouvez compter jusqu’à 500 € d’aides chaque 
année. À l’heure où chaque euro compte, profitez-en ! »

Renaud MUSELIER
Président de la Région Provence-Alpes-Côte d’Azur

Président délégué de Régions de France

* Sont inclus dans les 500 €, l’e-PASS Jeunes (80 €), le PASS Santé (365 €), accessibles à tous les lycéens et étudiants âgés de 15 à 26 ans et scolarisés en Région Sud, ainsi que des dispositifs 
complémentaires : une bourse au mérite pour les mentions Très Bien au BAC (400 € ; pour les boursiers 400 € sur 3 ans soit 1200 €), des aides pour les étudiants en formation sanitaire et 
social (150 €), le Pass Mutuelles pour les boursiers (100€).

jeunes.maregionsud.fr
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Le Lavandou

 600 Commandos d'Afrique à l'assaut
de la falaise du Cap Nègre !

Dans la nuit du 15 août 1944, 600 Commandos d'Afrique, 
se préparent à l'assaut de la falaise du Cap Nègre et au 
débarquement sur la plage du Rayol Canadel. 

U ne troupe d'élite, composée de jeunes 
hommes, en avant-garde des Forces 
Alliées, bientôt héros d'une liberté 

retrouvée. L'histoire de la guerre 39/45 retient 
que ce fut l'un des plus spectaculaires fait 
d'armes, accompli par ces soldats volontaires au 
cours duquel beaucoup trop ont laissé leur vie.
Une journée historique patiemment reconstituée 

par Gil Bernardi  : «  D'une main sûre, le 
Commandant a affaissé le drapeau de la 
Kriegsmarine et l'a remplacé par celui de la 
France. Après un an et dix mois d'occupation. 
Au pied du mât de la bastide du Cap Nègre un 
peloton des Commandos d'Afrique poussiéreux, 
au garde à vous, présente les armes. Ils 
célèbrent la libération d'une parcelle de la Nation 

qu'ils viennent d'emporter, et quelle parcelle  ! 
Une formidable fortification hérissée de canons 
qu'ils viennent de prendre à l'ennemi. Ils n'y 
croient pas, médusés d'être encore en vie 
après une nuit de combats ou tant des leurs 
ont été blessés ou sont morts. Les yeux rougis 
de fatigue après une nuit d'attaques féroces 
sans repos, alors que le crépitement des armes 
automatiques résonne toujours sur les flancs 
des falaises ravagées par les bombardements, 
les explosions et la sauvagerie des assauts car il 
a fallu prendre une à une les casemates pour en 
extirper les Feldgraus ».

JACQUES CHIRAC
Puis, le premier magistrat a rappelé 
l'émerveillement de jeunes spectateurs : « Aux 
côtés d'André Faraggi, et du colonel Bouvet, 
le petit Jean-Marie, du haut de ses cinq ans, 
assiste à la scène avec l'admiration pour ce 
commandant dont il ne connaît ni le rôle dans 
la prise du Cap Nègre, ni n'a deviné la fonction 
secrète et pourtant essentielle révélée par 
l'uniforme de l'Armée française qu'il porte 
fièrement - tout convaincu qu'il était, jusqu'à 
l'heure, du métier d'ingénieur à la Société 
Provençale Industrielle exercé par son père.
Le débarquement, la guerre, le petit bonhomme 
les a vécus comme un jeu : blotti dans les bras 

de sa mère, à jouer à cache-cache dans le creux 
de la falaise, sous le chemin de ronde, pour 
s'abriter des bombardements alliés du 12 août. A 
courir sur les pentes du Cap, entre les sentinelles 
ennemies qui lui souriaient. Mais avec lesquelles 
il ne devait surtout pas engager la conversation, 
puis réfugié dans la nuit du 13 au 14 août dans la 
villa des Potez au Rayol, au prétexte d'autres jeux 
d'enfants avec le grand Jacques, 12 ans, celui de 
la famille Chirac. Il ne comprendra que bien plus 
tard la raison de ce proche et temporaire exil.
«  Nancy va se coucher dans l'herbe  » était le 
signal lancé par radio Londres.
Il les a bien vues ces vitres cassées par le souffle 
des explosions, l'eau du robinet coupée, les 
cratères béants. Mais sa famille s'est ingéniée 
à lui présenter les préparatifs du débarquement 
de Provence comme une nouvelle aventure, 
effrayante parfois, mais distrayante pour un 
bambin de son âge. Aussi ne comprend-t-il 
pas tout à fait pourquoi son père a revêtu un 
uniforme kaki-clair, et pourquoi ce grand gaillard 
qu'il n'avait jamais vu pleurer, laisse échapper 
une larme. Lui qui ne trahit jamais la moindre 
émotion, alors qu'il fixe les couleurs tricolores 
sur le mât de la propriété familiale », a repris Gil 
Bernardi (...). •

Francine MARIE.

À NOTER... 
En présence de :
Pierre Velsch, commandeur 
de la légion d'honneur, 
Commando d'Afrique ayant 
débarqué au Lavandou,
Frédéric Cuvellier, ancien 
ministre, maire de Boulogne 
sur-Mer, 
François de Canson, 
vice-président de la Région, 
maire de La Londe-les-
Maures, 
François Arizzi, maire de 
Bormes-les-Mimosas, 
Agnès Boehm, adjointe au 
maire du Rayol-Canadel, 
Des élus de 
l'intercommunalité, 
Des représentants de la 
gendarmerie, de la police 
municipale, des sapeurs-
pompiers, de la SNSM, 
du Comité Communal 
des Feux de Forêts, des 
anciens combattants, des 
associations patriotiques et 
mémorielles, de Provence 
44 et Bormes 44.
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Golfe de Saint-Tropez

Cavalaire-sur-Mer
La Ville a fêté le débarquement

de Provence 
Dans la nuit du 15 au 16 août 1944, deux mois après le débarquement de 
Normandie, plusieurs centaines de milliers de soldats américains, anglais, 
canadiens et français débarquent dans le Sud de la France. 

Une première vague de 50 000 soldats 
déferle sur les plages de Provence. 
L'opération Dragoon est lancée, un 

peu plus de deux mois après Overlord et le 
débarquement de l'allié américain sur les plages 
normandes. Co-dirigée par les Américains et les 
Français, Dragoon a pour objectif de libérer 
les ports de Toulon et Marseille, cruciaux pour 
organiser le ravitaillement des troupes et la 
reconquête de l'Hexagone (…). Bientôt, une 
armada fantastique de bâtiments de guerre 
converge sur les rives du Var. Aux côtés de leurs 
alliés américains, les forces françaises sont 
déterminées. •

Photos Olivier BAUDRY.
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Le Luc-en-Provence

Journée du réemploi

Une association pour le développement économique du territoire

Un déchet réparé est un déchet évité !  

Avec la création de l'Association pour le Développement des Entreprises des 
zones d'activités Le Luc-en-Provence, Le Cannet-des-Maures (ADELL), les 
acteurs économiques veulent prendre leur destin en main.  

“A ssociation régie par la loi du 
1er juillet 1901 et le décret 
du 16 août 1901, apolitique et 

laïque, elle a pour objet la recherche exclusive 
et la mise en œuvre de tous moyens et 
actions propres à organiser, soutenir et d'une 

manière plus générale, développer toutes 
entités  économiques, sociales et solidaires 
implantées sur les zones d'activités du Luc-en-
Provence et du Cannet des-Maures, en favorisant 
la concertation », explique la présidente Béatrice 
Lemoigne, gérante de société.

ENCOURAGER LES ACTIONS COMMUNES
Premier acte, l'ADELL a signé une charte de 
partenariat avec la Chambre de Commerce et 
d'Industrie du Var (CCIV) et la Communauté de 
communauté de communes Cœur du Var. Il 
s’agit de renforcer l'animation économique et 
le développement des entreprises implantées 
dans les Zones d'Activités Économiques (ZAE) 
du territoire. 
« Les objectifs de ce partenariat sont au 

nombre de 3. Tout d'abord, la connaissance 
du tissu économique des Zones d'Activités 
Économiques (ZAE) par le recensement exhaustif 
des entreprises qui y sont implantées. Ensuite, 
l'identification des principales thématiques et 
pistes d'amélioration, au travers d'une enquête 
d'opinion auprès des chefs d'entreprises pour 
connaître leurs besoins et, enfin, fédérer les 
volontés et encourager les actions communes », 
ajoute la gérante de société.
Depuis sa création, l'association a déjà organisé 
3 ateliers en mars et en avril, au siège de la 
Communauté de communes, en partenariat avec 
la CCIV. •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Le siège social de l'ADELL est fixé à 
l'entreprise ESTERAZUR, chemin de Portal 
(Le Cannet-des-Maures).
Le Conseil d'administration
Présidente : Béatrice LEMOIGNE, gérante de 
société,
Trésorière : Coralie PUGET, gestionnaire RH,
Secrétaire : Laurent ROCHE, géomètre expert,
Les autres membres :
Frédéric CABARE, commercial,
Harold ZACHARIAS, directeur centrale 
d'achat,
Bernard MUGUET, gérant de société,
Jacques DUQUESNOY, dirigeant de société.

La Communauté de communes Cœur du Var a organisé sa première journée 
dédiée au réemploi et à la réparation.  

Cœur du Var s'engage depuis de 
nombreuses années à répondre aux 
enjeux de développement durable et de 

l'économie circulaire.  
De nombreuses actions sont déjà en place sur 
cette thématique : installation de chalets du 
réemploi dans les déchetteries intercommunales 
du Cannet-des-Maures, de Flassans-sur-Issole 
et de Puget-Ville (depuis juillet), participation 
chaque année à la Semaine européenne de 
réduction des déchets, carte et listing des 

réparateurs du territoire disponible sur le site 
Internet du Tri à cœur, etc.  
Cette année, Cœur du Var a décidé d'aller encore 
plus loin, en organisant une journée spécialement 
dédiée à la réparation et au réemploi.  
Tout au long de la journée ont eu lieu une 
présentation des services de Cœur du Var, des 
stands de réparation, un marché des créateurs, 
la présence des filières de recyclage, des 
activités ludiques et des ateliers zéro déchet.  •

Photo PRESSE AGENCE.
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Projet Handi-Cap

Larguez les amarres !
Cet été, la Ville de Toulon a offert la possibilité aux personnes souffrant d’un 
handicap de s’initier à la voile.  

À partir du 12 septembre, cette initiation 
se transforme en stage les mercredis et/
ou les samedis matins. 

L’embarquement se fait depuis l’école 
municipale de voile qui pour mener à bien ce 
projet s’est équipé d’un dériveur adapté et 
d’un soulève-personne pour accompagner les 
personnes souffrant d’un handicap moteur 
dans leurs transferts. Actuellement réservée aux 
adultes, cette discipline sportive sera étendue 
aux enfants.

INCLUSION
Depuis 2001, la Ville développe une stratégie 
globale en matière d’inclusion des personnes 
en situation de handicap afin d’améliorer leur 
quotidien et en leur permettant un accès aux 
sports adaptés en s’appuyant à la fois sur ses 
éducateurs sportifs mais aussi sur le secteur 
associatif. Différentes actions sont menées tout 
au long de l’année  : organisation d’activités 
sportives handisports adultes au gymnase du 
Port-Marchand, baignade sur les plages du 
Mourillon, avec la mise à disposition durant la 
saison estivale de « tiralos ». 
En outre, les piscines Léo-Lagrange et du Port-

Marchand sont équipées de fauteuils de mise 
à l’eau et de vestiaires pour les personnes à 
mobilité réduite (PMR).

TROIS OBJECTIFS
En août, la pratique de la voile à bord d’un 
dériveur modulable et personnalisable en 
fonction des besoins était également possible. En 
développant le projet Handi-Cap, la Ville donne 
la possibilité aux personnes porteuses d’un 
handicap de larguer les amarres, de s’initier à la 
navigation au près, au large de Toulon.
Ce projet avait trois objectifs  : se réapproprier 
une image corporelle positive, créer un 
partenariat avec des spécialistes de santé et, à 
terme, proposer des activités collectives mixtes 
entre personnes souffrant d'un handicap et 
valides. Cette stratégie vise à améliorer leur 
quotidien au niveau de la continuité de la chaîne 
de déplacement, de l'accueil dans les écoles et 
centres de loisirs, de l'accès à la culture, aux 
sports et loisirs ou de l'accès à l'information. •

Photos Annabelle LHUILLIER-BONNAL.

À NOTER... 
Renseignements auprès de l’école 
municipale de de voile au 04 94 41 16 86.
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Vins de Provence rosés
Un millésime 2022 prometteur

Après un été caniculaire, les opérations de récolte ont démarré 
la semaine du 8 août dans les secteurs les plus précoces du 
vignoble des Vins de Provence, avec dix à quinze jours d'avance 
par rapport à 2021. 

L' état sanitaire est excellent et la sortie 
de grappes est belle. En dépit des 
stress hydriques et thermiques, le 

millésime laisse entrevoir un beau potentiel.

BONNE QUALITE DES JUS
« Nous avons des jus de bonne qualité même 
si le rendement sera plutôt faible. La sortie de 
grappes est belle et il n’y a pas de pression 
parasitaire, d’autant que les vendanges se 
déroulent dans de bonnes conditions, faite 
d’alternances de journées ensoleillées et de 
nuits fraîches après l’épisode orageux de la 
mi-août qui, s’il a permis d’apporter de l’eau 
à la vigne, a aussi occasionné des averses de 
grêle provoquant des dommages sur certaines 
propriétés du littoral varois, notamment sur des 
parcelles situées de Carqueiranne à Bormes-les-
Mimosas, en passant par Hyères et La Londe. 
D'ordinaire, le littoral est plutôt épargné par ces 
orages, ce qui n'a pas été le cas ces derniers 
jours », explique Eric Dusfourd, directeur de la 
Cave des Vignerons Londais. 
Il reprend  : «  Cette année, les points notoires 
sont la précocité des vendanges, la sécheresse 
et la canicule estivale et l'orage de grêle d'une 
violence exceptionnelle. Les conséquences de 
ces événements climatiques vont se ressentir 
sur certaines propriétés où la récolte sera 
inférieure de 50%. Par chance, les coopérateurs 

de la Cave ont été relativement épargnés. Mais 
ce n'est pas vrai partout ».
«  Comme les nuits étaient plus fraîches, les 
raisins ont gagné en équilibre. On s’attend à 
un très beau millésime. On a été très inquiets 
mais les volumes devraient être ceux d’une 
année normale, avec quelques disparités selon 
les propriétés. En effet, celles qui ont le plus 

souffert sont celles qui ont eu le moins d’eau. Les 
phénomènes climatiques sont de plus en plus 
marqués. À terme, on sait qu’il va falloir s’adapter 
et on y travaille avec des expérimentations tant 
sur l’encépagement que sur les modes de 
conduite du vignoble », ajoute Éric Pastorino, 
président du Comité Interprofessionnel des Vins 
de Provence (CIVP).
Enfin, l'augmentation du prix des matières 

premières va marquer durablement les 
viticulteurs. Ces dernières semaines, la hausse 
des prix a touché les bouteilles (le verre), les 
bouchons, et d'autres produits avec, parfois, des 
hausses de 40% !
«  Vu du monde agricole, nous avons du mal à 
comprendre ce phénomène et nous craignons 
que les consommateurs n'acceptent pas ces 
hausses de prix », conclut Eric Dusfourd. •

Photos Alain BLANCHOT.

À NOTER... 
UNE TRÈS BELLE SAISON D'ANIMATIONS 
À LA CAVE
Les Apéros du jeudi soir ont fait le plein et 
la crainte d'une année post-crise sanitaire 
en retrait ne s'est pas fait ressentir. Pour 
parvenir à ce résultat, l'implication du 
personnel et des coopérateurs a été 
essentielle. Chacun s'est beaucoup investi 
pour que les manifestations soient d'un 
excellent niveau. Enfin, le partenariat avec 
les Bateliers de la Côte d'Azur a démontré 
toute sa légitimité puisque les Croisières 
vigneronnes ont été plébiscitées par les 
participants, en offrant aux estivants une 
parenthèse magique de deux heures en 
Méditerranée !
A ce titre, les touristes ont souligné la 
qualité de cette prestation et son rapport 
qualité-prix, une offre raisonnable, à 
savoir la rencontre entre l'exigence des 
clients et la qualité du service, qui devrait 
servir d'exemple à beaucoup d'acteurs du 
tourisme.
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Foire à l'Ail Oignon et Boudin
Le rendez-vous des amateurs du terroir
A La Garde, la fin du mois d'août se termine toujours sur une note gastronomique 
attendue avec la Foire à l'Ail, à l'Oignon et au Boudin, jour où viennent des milliers 
de visiteurs. 

Pour ces derniers, c'est l'occasion de 
se laisser envoûter par les senteurs 
de Provence et les produits du terroir, 

qui expriment si bien le savoir-faire de nos 
producteurs. 
Comme chaque année, une messe est donnée 
en l’honneur de Saint-Maur, le saint patron de 
l'église de La Garde. Et, à la sortie, Jean-Louis 
Masson, le maire, raconte l'histoire de Saint-
Maur. En 542, ce dernier, pris pour un voleur, 
a été accueilli à coup de cailloux. Une vieille 
dame le sauva. En remerciement, l'abbé a béni 
les oignons jaunes, promettant qu'ils auraient 
désormais le goût de sucre.

« Si nous voulons garder nos traditions et 
transmettre notre histoire, il faut souhaiter 
que la production de cet oignon, qui fait la 
renommée de La Garde, perdure dans les 
années futures. Cette crainte est fondée car 
avec le changement climatique, le risque 
de non-solution de traitement, l'absence de 
produits phytosanitaires et l'absence de relève 
au niveau des producteurs, la disparition de 
cette production est réelle », avertit Max Bauer, 
président de la Coordination Rurale, qui ne rate 
jamais aucune édition. •

Photos PRESSE AGENCE.
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Exploitations agricoles sinistrées dans le bassin hyérois
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Le préfet Evence Richard au chevet des agriculteurs
Le 25 août, Fabienne Joly, présidente de la Chambre d'Agriculture 
du Var, Evence Richard, préfet du Var, François de Canson, vice-
président de la Région, Jean-Pierre Giran, maire de Hyères, 
et les représentants des filières agricoles (dont Max Bauer, 
président de la Coordination Rurale), se sont déplacés sur les 
exploitations agricoles sinistrées dans le bassin hyérois.

M algré la brièveté des orages de grêle 
et fortes pluies, survenus les 17 et 
18 août dans le Var, l'intensité de ces 

épisodes a causé des dégâts considérables sur 
de nombreuses exploitations. 
Ainsi, les élus et les représentants agricoles ont 
visité l'exploitation horticole de plantes en pot 
« Dynavert », le domaine du Moulin, exploitation 
arboricole-maraîchère, la pépinière Brocard et 
l'exploitation horticole de fleurs coupées «  Les 
Gerberas du Palyvestre ».

ADAPTATION AU CHANGEMENT CLIMATIQUE
Sur chaque exploitation, la présidente Joly a 
fait le point sur les dégâts subis et détaillé les 
mesures à mettre en place pour accompagner 
les exploitations sinistrées. «  Ainsi, dans une 
vision prospective, une réflexion sera menée pour 
identifier les propositions permettant de réduire 
la vulnérabilité des entreprises agricoles varoises 
face aux événements climatiques », a annoncé la 
présidente de la Chambre d'Agriculture.
Une réflexion qui correspond aux actions 
prônées par François de Canson  : « La Région, 
une nouvelle fois, est à côté du monde agricole. 
Jamais un été n'a autant mis en exergue 
le changement environnemental (incendie, 
tempête de grêle, sécheresse record). A ce titre, 
les territoires sont impatients de connaître la 
déclinaison des annonces d’Élisabeth Borne, 
dans le cadre du fonds vert de 1,5 milliard d'€, et 
leur application », explique le maire de La Londe-
les-Maures.
Le vice-président de la Région a ajouté  : 
« L'urgence, ce n'est pas de faire des chèques. 
Les agriculteurs sont des hommes et des femmes 
courageux. Ils veulent connaître leur avenir. La 
Région est, et sera toujours, à leurs côtés dans 
la recherche d'investissements innovants pour 
s'adapter au changement climatique ».

FORCE DE RÉSILIENCE
Depuis 2010, comme après chaque inondation, 
tornade, orage de grêle, la Chambre 
d'Agriculture du Var réactive la cellule de crise 
comme guichet unique de recensement des 
sinistrés. Elle organise des visites d'exploitations 
avec le préfet, les maires, les représentants de 
l’État, les organisations professionnelles, les 
banques, les assurances afin de voir l'ampleur 
des catastrophes.

Une démarche qui ne laisse pas insensible Max 
Bauer, président de la Coordination Rurale.
Il raconte : « Ce qui m'a le plus touché, ce sont ces 
producteurs de gerbera, atterrés par l'ampleur 
des dégâts, mais ne voulant pas se résigner. 
Sous des serres dévastées, avec des vitres 
encore en suspension, ils faisaient leur cueillette 
de fleurs, les mettant en tas puisqu'elles étaient 
impropres à la vente. Une véritable force de 
résilience  ! Ils veulent encore croire en leur 
métier d'horticulteur. Comment retrouver la 
motivation quand l'approvisionnement des vitres 
est très difficile, des prix doublés voir triplés et le 
manque d'artisan monteur ?
Je peux comprendre les propos de François de 
Canson : «  Aujourd'hui, le climat change, les 
matériaux changent, donc la Région est là pour 
trouver des solutions innovantes et accompagner 
le monde agricole. On n'est pas là pour faire des 
chèques ». Mais, j'attire l'attention sur une filière 
en grande difficulté et qui doute fortement. Lors 
d'une enquête 2019, il y avait moins de 3 000 
horticulteurs sur le territoire national, 400 sur 
l'aire géographique de TPM dont 350 sur le 
bassin de Hyères ». 

CRÉER DES VOCATIONS
Max Bauer rappelle les enjeux de la filière  : 
« Aujourd'hui, le marché aux fleurs de la SICA, 
à Hyères, représente 50% de la fleur coupée. 
De nombreux producteurs ont plus de 55 ans. 
Il y a urgence à apporter et soutenir le plus 

grand nombre. Il faut rapidement que nos 
organismes et stations de recherche trouvent 
des propositions, économiquement soutenables, 
durables et fiables pour nos entreprises. La CR 
tient à rappeler à l’État ses positions ».
Compte-tenu de l'importance économique 
de l'horticulture, deuxième secteur après la 
viticulture, la Coordination Rurale réclame la mise 
en place d'un système d'aides exceptionnelles, 
décliné par la suppression des impôts fonciers 
(TFNB), correspondant aux secteurs des parcelles 
agricoles endommagées, la suppression et non-
report des cotisations sociales pendant au moins 
un an, correspondant à la période où l'exploitant 
sera en perte de revenus, et l'obtention de 
prêts à court ou moyen terme afin de faciliter la 
trésorerie des exploitations.
«  Nous avons le devoir d'une attention toute 
particulière à la production horticole afin de 
permettre la transmission, de créer des vocations 
et de permettre des installations futures  », 
conclut le président du syndicat agricole.
La CR 83 remercie la mairie de Hyères et Jean 
Pierre Giran pour leur rapide mobilisation, la mise 
à disposition de 36 bennes et la récupération des 
verres à la déchetterie, avec une organisation 
spécifique. 
Enfin, par un arrêté du 24 août, les communes de 
Hyères et du Pradet ont été reconnues en état de 
catastrophe naturelle.  •

Photos Alain BLANCHOT. 



CE SONT LES CLIENTS QUI EN PARLENT LE MIEUX !CE SONT LES CLIENTS QUI EN PARLENT LE MIEUX !

Patrick T. - La Crau (5/5)
Patron a l'écoute du client. 
Rapidité d'intervention. Tarifs 
corrects. Professionnalisme 
de l'équipe. Travail soigné et 
chantier rendu propre.
Je la recommande.
(Le 23 juillet 2020).

Jean-Luc G. - Paris (5/5)
Azur Toiture a procédé à la 
réfection de ma toiture sur 
une surface de plus de 100 
m2. Je voudrais souligner le 

professionnalisme de cette 
équipe, du devis à l'exécution. 
Le travail a été excellent et c’est 
si rare pour être noté dans cette 
région. Une réponse rapide, un 
travail de qualité, un chantier 
propre. Une volonté de faire 
d'abord ce qui est bien pour le 
client. Une approche qui crée la 
confiance, des gens à l'écoute 
et flexible, des délais respectés. 
Je ne peux que recommander 
cette entreprise.
Je vais leur confier un autre 
chantier.
(Du 22 juin au 26 juin 2020).

Hélène. E - Paris (5/5)
Equipe sérieuse, à l'écoute, 
travail soigné.
Sérieux, respect des dates, à 
l'écoute, prix correct. Zingueur 
donc pas besoin d'en chercher 
un pour les solins. Travail soigné, 
propre. Je le recommande.
(Du 8 juin au 17 juin 2020).

Philippe.
La Londe-les-Maures (5/5)
Sérieux à l’écoute du client 
avec une super équipe  ! Un 
patron à l’écoute, une équipe 
extrêmement sérieuse et un 
super boulot à la clé.
On ne peut que recommander ! 
Le top !


